
LE CANARD

La correspondance de M. Ladébau-
che, actuellement à Londres, est arrivée
trot) tard pour être publiée dans le CA
NAits de cette semaine. A la semaine

prochiline.

Menier. du chocolat. vient d'achter
la tour EnI.el à Paris.

-Pourquoi ? Est-ce pour annoncer
sa marchandise ?

Non, c'est pour faire son c-ca-o.

M. l1>rras, s'îadresse à la Législature
de Québec pour faire passer un acte
l'autorisant à changer son nom de
Perras à Paye. Alin qu'à l'avenir l'on
ne dises plus Monsieur Perras, mais
MAonsieur P'ayr-.

Entendu au coin de la rue St- Denis et
de la rue Mignonne.

En vous coIstant. combien y a-t-il
de cocus dans le bloc d'ici A lt rite On-
tario ?

La question était adressée uti rési-
lent de la localité.

-Monsieur, répond l'interpellé, vou-
lez-vous m'insulter ?

-Non, je vous poserai la question
autrement : Sans vous compter, con-
bien y en s-t-il ?

Un muédecin de la rue St-Denis, re-
noummé pour le prix exorbitant de ses
visites, disait la semaine dernière à tn
de ses patients :

-Maintenant, je vais prendre votre

temn pérature.
-Allez-y, docteur, répond le malade

avec, le ton dle la plus parfaite résigna.
tion. Vous avez pris pres:que tout ce
que je possédais. Vous pouvez prendre
ça avec le reste.

Clhc-/. un marchand de confections juif
de la rue St-Laurent.

M. JsAAs.(-Je vous vends ce pardes-
sus à un grand sacrifice.

LE (IJENT.-Maid vous me dites cela
de toutes vos mnarchanttdises. Alors d'où
vient votre profit 7

M. IsAA7s.-Mo1sîn ami. je fais un léger
profit sur la fieelle et le papier à enve-
lopper.

e*

Un Amateur nous envoie plusieurs
questions pour être posées a la B .he.
Elle ne répond qu'à une seule. Les mots
S. G. 1). G. signifiant "Sans garantie du
gouvernement."

Hendez-moi ma patrie, dit le Canediet errant.
Afin que je puisse me delecter avec la fumée di
" Roshuld," le meilleur cigare lu mor.de.

SCENE FI

iA Mor.-J'ni fait de bonnes nKffairs
cheri ma faulx. Ent ai-je frienssé des gros

L: CANA m.-C'est aisez. Tu es tro

No" remerciments A lai pharmacie
Bernard pour l'envoi le '.4hnanach Co-
miiue de 1895. La publicntion mérite
un boin point.

Un correspondant,écrivant dc Londres
à un journal de New-York, dit qu'à un
bal lécent Madame Villinm Waldorf
Astor portait sur sa coiffure un peigne
qu'elle ne po sède que depuis peu. Ce
peigne est d'un grand intérêt historique,
c'est celui qui a été donné par Louis
XIV à Mlle de Montespan. On dit que
Madame Astor l'a payé $100,00).

Il ne faut pas être peigne pour se don-
ner un pareil luxe.

Les marchands de tabac qui veulent
mYarcher sur les brisées du Vlrai Brazeau,

se fourreut le loigt dans l'oil. La preuve
la voici. Peuvent-ils comme lui vendre
les cigares aux prix suivante: Stonewall
Jackson 83.25; Pegtop .. 25 ; Monopole
S'.20 ; Blackstone $3.15 ; Varsity $3.50;
Tabac McDonald, Navy (3 et 4,) 45 ets
la lb ; Brunette 41 ets ; Derby 47 ots ;

Cigarettes Derby, Gloria et PrinCe81..
Ces prix seul pour le gros. C'est au No
17 rue St-L.aurent.

Faites-vous donc raser par Emlet, le barbier de
ltôtel H.iendeau.

Sa Majesté Napoléon le Grand n'était rien en
comparaison de A. Nathau, le souveran du com-
merce des cannes à Montréal. Une femme qui veut
se sendie agréable à .on mari, devra lui faire un ca-
deau, au jour le l'An, d'une canne à pommeau d'or.
Nathan, 7r rue St-Laurent, a importé des milliers
de sticks, cannes de tous les modeles. Il les vend
au prix du gros.

1A>àu.uen.t' S. LtiOi

la iri du doctetur, et le docteur prend1

Après la messe e icminuit à Notie-Dame, le devoir O p erIcI'
de tout bsn paroissien sera de célébrer la naissance El. I '.
du divin enfant, en allant manger une douzaine d'hui-
tres Malpecques en écailles, importées de la veille, Semaine du 17 Dec. 1894
au Petit Windor, coin de la côte St-Lambert et de
rue S-Jacques, tenu par Joe loitras, Chose à obser-
ver, la belle Malvina sera là spécialement pour la 'ir-
constance et se fera adorer par tous les clients, par la
giàce de a s nières et la délicatesse de ces senti-
mient.

CéiOpéra de ixle'q, Muse linuit,

Dans uno soirée.
Un groupe d'amis parlaient d'un as

homme fort maigre. Il est si maigre re- Prix des places - Soirées ordinaires. 25c, 40c, 5tic.

prit l'un d'eux qu'il n'a pas de place 6oc, et 7C. Soirées de gala, 25 c 60c, 75Ct
sur sa figure pour faire le signe de la 1100-. Matiné2s, ZnC, 25-,30C. 40C et SOC.

PIsserd lcatIon -Au bureau lc'Os'érsuFrançais
croix. i et och Mi. Euonilardy. rue Notre-Dam.- .

/POLI pciur LES POEE
Apiqiuei-te l w in iiehumide Ott uunabre,e

Jýis. vmli n , nhe ,&he .11une bnm.

~ i~sIJO .<5i5d

H9IlQ0d JAOIS.,

FOURRURES
Sacrifiees a vil prix

MM. O. Robert . Cie, ayant rachet6 leur stock à
bo cts dan le dollar, se trouvent en position d'offrir,
à l'occasion des fêtes, a ldes prix défiant la concurençe,

Casques Manchons,
Cants, Manteaux,

Robes de Cariole, etc.
Pour Cn juger allez chez

C. ROBERT & Cie.,
104 Rue St-Laurent

Entre les rues Vitré et Lagauchetire.

241 Rue Visitation
les lecteurs du "Canard " sont priés d'aller chez

Jue npour leurs v-itiirs doubles nu simples. Il a les
meilleurs chevaux.

'lv TL I EM.B[J...X
Moulins à Planer et à Scier et fabricant de Portes,

Chassis, Jalousies, Moulures, Etc.
Tournage, Découpage et Ouvrage de Menuiserie

de toute description.

392 à 4(100 Rue Williai. Montréal.
iell Tel. 8426

UNEBRE 'H EO Restaurant

es cette année. C'était ai point dIYébrl1á 1761 Ste-Catherine
s bonnets. In m'en uut encorp un.N.

.11,Il .i qAi 1,sT ildsuiir 'inf',riner ses nusis
cett 't isié-. ~ C ililiizqui i!t iî ilhî,iîr ce s'sîîslairîilte,.tRurst

p gourmande cette tii unée. ::Iu is uarî.. Luiielot.
t,iiiiiie viar 1, iw- cI iiit , ' run t rnsj.url bien

ee! s> ig lii it:le S u x 1uil re,. ' itls îaux IltitiO,
-- --. . . . . . . . -- ptiés :l;u 11uî. uit re> ,rXeiille. Vin4. Liqueirel.

Un correspndant, avide Ad'instrucdttin
sur l'étiquette. nosus prc la question Pwse Daou

suivante JOSEPH FABIEN
Quolle est la pelroinne qui doitdou-

ner le signal du départ, le oir après le Ouvragic trelCimnc spéaitr.
dîner ? Voilà unei quertioin très sunt 7i
discutée.

L'ancienne tradition veut que ce s i orexécuté avec soin et à des
la mnaitresse de 1la maison.

Depuis uC temfs, uee. il y a tris
éitlate commîe une limandle.

école tente une réforme en vertu dle la- Voyez natîoîrd'lui

quelle l'initiative en question serait pîri?é de son i ,arl5 avoir fit

par la piersonne de lit ociété .ytnnt le esl'îuiIregnlitl'eîstricsliae'à l
plus qualité pour le faire. D'apims les santé.*11 ventclrez Lis

tenants de cette école, le rôle dl'ue.liamiacieii .-tez

maîtresse de naision n'est pas d'avoir.
l'air de dire• " J'ai passé assez d'in-1-l.) Buie

tants avec vous pour mon aigréint.J .l
vais mue coucher." rell

Les partisans du système actiuel L'Ib- F.Lefebvre Tel. z11 F. S. Duuet

jectent :lu. que leur usage a piiir lui F. LEFE13 RE & Cie
l'antiquité ; 2o. qu'il doit être lbieI dif-lPjijîres 'e Miiis et d'Eneeigne,
ficile de désigner lit perssnne le plues- Cot< p.Iur lii tis.
qualifiée de la société et qu'il faut tumme
une certainie présomptionsm pour a10usmer 1 UE MANSFIELIN ONTREAL
ce rôle ; 30. ilue le vieux syntèmque, indes )urierede Ireclasse.

de constitu-r une impertinence, est une et sur la Rue Guy, Montréal.

politesse de plus. En se levant, la iai-
tresse dle la maison est vensée vouloir
dire à ses ltes:" VouS etes fatigués et i
n'osez plias l'avouer. C'est à ni delARISTIDE C. LARIVIERE
vcsîst éviter ce souiici." 7 IrTe-CaIt

NmIRavo m s le de x eA 1W illîi>ir iini.or:iiîer suisnI4- t l tsisblic qu'h i intsAv.siuTystmes en 1 1livrir in rme
prétetpe. A nou'ecteiri. et surteutnI. d'e:herer e ie letn
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sîtisi lectrices cle décidi er. i 'vii irîdver. aujîîîre , - u s cieaaux utrlesvoi.

~th nu. n.irez : r su~~de rrctier . tuinsble et izule.' i gure isd h :rixe t . i i-s.te t
F re leBLACKSTONEI-tl ''f''tjure -t'l ituisnîfacture do

iv.,ii une-- li "tut,4 utri i'. Tel. uI 6640.

Alcid Daut
leEntrepruneurgPretrier.

OurL'I n COMPA RABLE
ai tlé. Le Ciî ule plus i.r'aile à fixu r, et ainsi nommé

-14, somme, mo eluviser ail. qWtil- lparce umail atreisgare à 5 ientins ne peut lui

ce que la mdecine, sinion un libre 1! être comprée iest aoirgatur l'arôme et le

éc ae-alm goû et. u.ie ( int ls

cilsa. - i vent ch.i vente partout. Demandez-le

-Un libre-ticlisîngu ? 1 ManuaclRéue par J. M. Fartier.49 Rue St-Maurice,

-Sans doute:rlemaladerurenitLuent


